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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Commrnt s·effectuera l'entrée des 
troupes allen1andes à Varsov.ie 

M. von Ribbentrop parle 
de Moscou 

à la presse Les mesures de précaution qui sont prises en Italie 

' . -:·- ' · · · t · · 1 · !Le peuple italien sent qu au-Les quatre points qui out e e e uc1- 1 . d'h . d t• , 1 · ---
Les oroblèmes du ravitaillement et du 

désarmement de la population civile 
dés entre l'Allemagne et l'U.R.S.S. Jour u1. son es. in a ui 

aussi est en Jeu 
_9 ____ _ 

Berlin, 29. - M. von Ribbentrop, ve prochaine fois, j'espère rester plus • ••• • 
Berli, 29. _A propos de l'entrée des Jonws d'Amérique pour les inviter à venir nant de Moscou, a atterri à Tempelhof, longtemps u • 'il fa Udra gagner 

troupes allemandes à Varsovie qui doit en Europe pour combattre contre l'Alle - dans l'après-midi et s'est immédiate . Malgré ~a, nous avons bien profité ne palX q U 
avoir lieu aujourd'hui le « Deutsches magne. ment rendu chez le Fuehrer pour lui des deux_j~Ul'S. Les points suivants fu- COfilfile Oll gagne Une guerre 
Dienst > informe que les 120.000 sol: LES MEMBRES DE L'AMBASSSADE faire son rapport. rent élucides : •t 
dats polonais qui constituaient la gar - DE POLOGNE A MOSCOU * 1. - L'amitié germano - sovietique est 1 1 • • • • • • 
nison de la capitale, après avoir dépo- Moscou, 30 A.A.- Les membres de !'am 29 (A A.) A t d. établie définitivement . Rome 29. _ Au sujet des mesures de precaution ~u1 ont ~te pn • 
sé leurs armes en des lieux établis à bassade de Pologne à Moscou partiront, Moscou, · R"b~~ so~·t ~- 2. _ Les deux nations ne ' laisseront ses et contÎnuent à être prises en Italie, le " Popolo d'Italia "d rdeleve qu~ 
1 

, é d probablement lundi pour la Finlande. La part de Mosc~u, vteon ' n _op tan' tsa plus personne d'immiscer dans les l'l'ali'e de' montre ainsi son intention de s'intéresser au g.ran • ~~me qlwl 'avance, seront dirig s vers es camps . . ' • déclaration swvan aux represen • • 1 art de l'Europe e. peu.-e.re ce e 
de concentration. En même temps, les perm1SS1on leur en a éte donnee lorsqu'on! questions concernant l'Europe o - ébranle les peuples, remet en 1eu a c e . lit 

1 points stratégiques de la ville serot oc- eut reçu la nouvelle que les membres d~ de la presse : . rientale . des Continents. L'authentique peuple italien, qui c~ns ~e un ~eu 
1, b d "éti" • v · ét · t M - < ·our a Moscou fut malheu ' D · • • · d'hu·i son destin à lui aussi est en 1eu, cupés par les troupes allemandes, en am assa e soVt que a arsoVte aten on ~"l · 3. - Les deux Etats désire11t le réta - tout avec le uce, sen. qu au1our. . • ,. , de 

vue d'éviter des actes de sabotage é - arrivés en Allemagne sains et saufs. 1 reusement de nouveau trop court. La blissement de la paix et que I' An- que l'Italie doit être prête à toute eventualite et que sl il n r a. p~s f 

ventuels de la part de la population qui gleterre et la France renoncent à raison de modifier les déclarations du 1er septemb~e,. a ~ill~I: li a a; 
est armée depuis trois semaines et de-

1 

La guerre sur mer une 1utte absolument insensée et veur de 1aque11e s'accompliront les infaillibles destinees e a e es 
vra être désarmées. sans issue contre lAllemagne ; une paix qu'il faudra gagner comme on gagne une guerre. 

En même temps qu'entreront les s • • 1 • tt t 4. - Si toutefois les excitateurs de la 

troupes a11emandes une distribution de lX a VlOllS ang a1s a aq uen guerre conservent 1a haute main Le tremblement de terre de Dikili 
vivres à la population sera organisée. d dans ces pays, l'Allemagne et l'U-

La reddition de la place forte de Mod- la flotte alleman e nion soviétique sauront les mettre Tabl»au général dPs pl'rle<; au 27 scptembr<' à. midi 
lin ne présente pas de graves problè- à la raison. 

rnes, comme ceux que pose la présence - • - · I M. von Ribbentrop parla ensuite du 
On en abat Cl.nq 1 ieux 1111 s1•isml' à Varsovie de masses immenses de po- • • • • grandiose projet économique convenu 

pulation civile mais seulement des pro- hier entre les deux pays et dont les 
llommn{I"" nnx babilalions D1111ges m persennei 

blèmes militaires. Londres, 29 (A.A.) - Selon une dé- l'huile jaillit d&echef, puis aucun mou- conséquences seront avantageuses aux 
LES OFFICIERS CARDERONT LEUR claration du ministère de l'air, les a - vement d'aucune sorte ne fut plus obser- deux nations. Il conclut en disant : 

EPEE vions de la Royal Air Force attaquè- vé• . Les négociations eurent lieu dans u-
Varsovie, 30 (A.A.) - Le communi- rent les navires de la flotte allemande LES PERTES DES NEUTRES ne atmosphère particulièrement ami -

qué polonais annonce que les condi - près d'Héligoland en dépit d'une vio - Oslo, 29 A.A.- Trois bateaux norv~ cale et dans un large esprit. 
tions auxquelles les troupes polonaises I' lente canonnade anti-aérienne. giens furent de nouveau victimes de la Je voudrai rappeler avant tout !'ac -
se rendront ont été fixées : la reddi - * guerre que l'Allemagne fajt au commerce cueil très cordial que me fit le gouver­
tion aura lieu aujourd'hui. Le comman-1 Berlin, 29 (A.A.) - Le haut com - des neutres. ement soviétique et principalement 
d~nt allem~d a permis à tous les offi- mandem~nt allemand comm~nique : Le prmtier, le cargo Takstas, port d'at- MM. Staline et Molotov. 
c1ers polonais de garder leur épée et Six avions de combat britanniques tache Aleland, fut torpillé au large de LA SATISFACTION DE LA PRESSE 
Promis aux soldats de les renvoyer à attaquèrent ce matin près d'Helgoland Bergen. La victime du second torpi..lage ALLEMANDE 

leurs foyers. les forces navales allemandes sans au- est le steamer ]ern, en route pour l'An - Berlin, 30. - La presse allemande 
LES REFUGIES DE VARSOVIE cun résultat. Les avions de chasse al- git-terre avec un chargement de p8te de commente unanimement ce matin 1.1 

Berlin, 30 - H.er est arrivé à Koenigs- lemands leur barrèrent la route pen- bois; son équipage a été sauvé par un tor- réalisation des accords de Moscou. 
berg un groupe d e 478 réfugiés étrangers dant leur vol de retour vers l'ouest. pilleur norv!gien et ramené à Christian - La « Boersen Zeitung > enre~<t:re ce 
<le Varsovie, aménés par un vapeur de Un court combat suivit. De ces six a- sand. Enfin, le cargo So/aas, port d'att• fait capital que les bonnes relations en­
l'organisation K. D. F Parmi eux figu - vions britanniques cinq furent abattus che Arendal, a touché une mine et a cou- tre Allemands et Russes qui avaient 
rent aussi des Angl81s et des Français. et tombèrent à la mer. lé dans la mer du Nord au cours d'un vo- duré pendant des siècles sont rétablies. 
LA POLOONE SERAIT ERIOEE EN UN BILAN yage d'Anvers vers la Suède avec un char - Le c Voelltischer Beobachter • rap -
PROTECTORAT SUR LE MODELE Berlin, 30. _ Le <Deutsches Dienst.. gement de bois. L'équipage a été sauvé pelle que, jusqu'au dernier moment, on 

Vilayel Kaza 

izmir Chef-lieu 
Urla 
Menemen 

Oe1tructioo 
totale 

61 

Mai•ona 
inbabitablet 

31 

Dc•lruction 
1 1 

Mort• partiel e 

1 
2 
2 

262 5 

hies· bles. 
lércrs 

l 

1 

Bergama 
Dikili 627 316 50 41 

46 

3 
13 55 

688 347 317 16 57 

Izmir, 29. - (A.A.) - Suivant les 
dernières nouvelles provenant de la zo­
ne sinistrée, de légères secousses sis -
miques se produisirent par intervalles 
dans les journées c'es 27 et 28 septem­
bre à Dikili et à Bergama. 

Il n'y a pas de pertes humaines. Seu­
lement deux maisons déjà endomma -
gées ont achevé de s'écrouler à Dikili. 

A INEOOL 
InegOI, 29. - Une bâtisse en béton 

armé endommagée par le dernier séis­
me et dont la construction n'avait pu 
encore être achevée, s'est effondrée à 
la suite de la secousse qui s'est pro -
duite ce matin ici. Il n'y a pas de vic­
times. 

A MUCLA 

Les mesures prises afin d'aider les Mugla, 29. - Une violente secousse 
personnes restées sans abri ont été cou- sismique a été ressentie hier à 22 h. 
ronnées de succès. , li n'y a pas de dégâts. DE LA BOHEME ET DE LA précise que depuis le début de la se - par un vapeur anglais. avait espéré à Paris et à Londres que 

MORAVIE mame 24 avions anglais ont étti abattus LA GRANDE PENITENCÉ - l'action commune en Pologne de !'Al- LES POURPARLERS COMMER- LE ~IV me CONORES DE LA LANOUE 
Amsterdam, 30 (A.A.) - Les milieux par l'aviation allemande.. A ce pro - Londres, 29 _Les journaux continuent lemagne et de la RuS'Sie, les deux grands CIAUX OERMANO-YOUOOSLA VES EST AJOURNE SINE DIE 

Politiques s'attendent à ce que, après pos, on relève l'activité et l'esprit corn- à critiquer les charges fiscales excessiv-. ennemis d'hier, les amènerait à se com- ~ Ankara, 
29 

(A.Â.Î-- De la présiden-
la fixation de la frontière germano-so- batif de l'aviation allemande en oppo • imposées eu pays par Je nouveau budget battre .Cet espoir est définitivement ef- IL y EN AURA D'AUTRES AVEC ce de !'Association de la Langue Tur • 
Viétique en Pologne, les Allemands sition avec celle de l'aviation anglaise, de guer~e et n'épargnent pas leurs atta- fondré après les trois documents qui L'ITALIE ET LA GRECE que : 

créent un protectorat polonais, sembla- le lancement de manifestes a'une gran- ques également au chancelier de l'Echi . ont été signés à Moscou. Belgrade, 30 (A.A.) - Le ministre En présence de l'impossibilité de réu-
bie au protectorat de Bohême et de de hauteur ne constituent pas une opé- quier lui-même. Ce sonrt: surtout les im - La « Frankfurter Zeitung • souligne du commerce et de l'industrie a déclaré nir cette année le IV ème Congrès de 

Moravie. ration militaire. pôts sur Je rev"11u et sur le sucre qui pro- que l'Allemagne et la Russie concen - aux journalistes, au sujet de;' po~ar - la iangue turqu~, il a été jugé oppor _ 
Varsovie serait la capitale du nouveau COMMENT A PERI LE vaquent de violentes protestations de la treront désormais leur collaboration en !ers économiques comm~ces :ieudi à tun que !'Association continue ses tra-

Protectorat. part de Ja presse vue de hâter la fin de la guerre. L'AI- Belgrade, entre la délégation allemande vaux sur base du programme élaboré A Il 1 • COURAGEOUS > . • · ' d d 1 
l'heure actue e, e gouvernement On apprend aussi que le parti socialis- lemagne na nen a eman er aux puis- et la délégation yougosla~e, que es con par le troisième congrès et avec le con-

allemand est embarrassé au sujet du Berlin, 29 - Un des manns du submer- te a décidé de s'opposer énergiquement sances occidentales. Elle exige seule - ditions actuelles donnent ~ ~ pourpar- seil d'administration qu'il a élu. Le siè­
Choix de la personnalité polonaise qui s1ble qw a torpillé le Couraaeous a fait un aux mesures ann"!'cées par Je Chanceli ment, d'accord en cela avec la Russie, !ers une importance particuliere: . ge central de !'Association _fera con . 
jouerait probablement un rôle identi -1 récit impressionnant de cet événement. de l'Echiquier. que l'on respecte ses décisions en Euro- Ces pourparlers, poursuit le trurustre, naître, trois mois à l'avanre. la date 
%e à celui du président Hacha. Il estj -Nous nous étions approchés, rapport• A la Chambre des Commun·es, le dé . pe orientale. C'est à la France et à l' doivent assurer les intérêts vitaux de et l'endroit où le IV ème Congrès pour­
Possible que le protectorat de Pologne. t-il jusqu'à 

20
0 mètres du porte-avion,qw bat sur Je budget a été poursuivi. La pro- Angleterre qu'il appartient de déci - notre commerce dans un pays qui cons- ra se réunir. 

derneure pendant longtemps sous la loi étrut entouré de contre-torpilleurs d'escor- position travailliste concernant le reje der. titue notre plus grand marché et. d'au- --------------
lliilitaire allemande. On croit que les di- te. Nous avons tiré simultanément plu • d'augmentation de la taxe sur J esucre a M. CHAMBERLAIN PARLERA LUN- tre part, ces intérêts doivent être en LA MILICE FASCISTE ALBANAISE 
tigeants nazis désirent régler laques - sieurs torpilles qui ont atteint le but a- 6t~ repoussée. Dl AUX COMMUNES harmonie avec la position de neutrali- Rome, 29 - A l'occasion.de la crêation 
tion le plus rapidement possible afin vec une précision mathématique. Lo d 

29 
(A A) _ L _ té de notre pays. Nous aurons d'autres de Ja Milice Fasciste albana1se le chef d'~-d

• t · le · M MOLOTOV IRA A BERLIN EN n res, · · · a presse an · · 
1 

Mill" 1 é u être en mesure de réclamer l'actif po- lmmi!ctiatemen enswte, sous-menn a · . . . . pourparlers économiques avec la Gre- tdt-maior de a ce a anc n messa-1 
1 1 glaise pubhe sous des titres sensation- . . 

1 
. nf" 

1 
• oriais à l'étranger, au nom du nouveau plongé à de grandes profondeurs où il a OCTOBRE . . . ce 1'Italie, la Hongrie et d'autres pays. ge où il dit que le Duce m co ie a tache 

l:ouvernement polonais.!· été en butte à une grêle de bombes que le• UNE PREMIERE CONFERENCE nels _le _commumque de 1~ Ra~o Mos- ' d'apporter les armes de la révolution fa•· 

~- von NEURATH REND HOMMAGE destroyers !aiswent pleuvoir autour d DU BLOC DES BALKANS cou mdiquant la convocation dune con- UNE CONFERENCE cist.e en Albanie. D se déclare convaincu 

AU REALISME DES TCHEQUES 1 nous. Berne, 29 (A.A.). _ Suivant le férence de paix fixant au gré de J'AI- HUNGARO-YOUùOSLAVE que les milicicns, s'inspirant de la gloire 
:S. · Pr d l Bohê 

1 
h lemagne et de l'URSS le sort de la Po- Budapest, 3~ La conférence hunaaro- des L!gionnaires, écrite avec le sang, se-rlm, 29 - Le otecteur e a -1 Nous avons été assez eureux pour é - « National Zeitung >, M. Molotov, logne désarmée et partagée entre 7 

11\e et de la Moravie, le baron von Neu -, chapper à ces terribles explosions et à nous irait à Berlin dans le courant d'oc- yougoslave qui s• déroule à Zalaeraerszog ront des pionniers et des soldats fid~es . 
•ath J eux, sinon ils feraient la guerre jusqu', eevc la participation des autorités des tor- prêts à subir touœ épreuve. , a visit~ la Foire de Prague. éloigner. tobre. au bout à la France et à l'Angleterre. , 

/ 
L M"li f . lb . 

Dans un discours qu'il a prononcé à cetl Vingt quatre heures apr~, la Radio du A cette occasion, 96 réuniraient ritoires pr<Xhes a a frontière a abouti à/ a l ce asciste a an~tse euro son 
t., M. Chamberlain fera lundi_· à la C_ ham- /•. constatation d'une pleine id-lité de commandement: gén&al à Ttrana, 4 com-occasion, il a rendu hommage au sem bord captait un télégramme du comman- également à Berlin les ministres " "'' 

roa1· T ,_ . . d ' bre. des Commun_es_' une decl_aration au vu•• sur toutes /es quest1"ons /---•- Al de mandements de légion à Tirana, Gorlia ' ISte des ch..,ues qu1 leur a penrus e dant en chef de la flotte exprimant ses des affaires étrangères des pays 1 ~ """'~ ç 

a~ tenir à l'abri des catastrophes interna •

1

1 
félicitations à l'équipage et annonçant que du sud-est européen pour une pre- sujet des propositions de paix germa · frontière qui ont été examinées. Scutari et Va!ona et 10 commandements 

ti~ 1 
C no-soviétiques. 1

1 de for--.. mom· dres en autant des chefs-- .. • es. tout entier, il venait de recevoir la roix mière conférence du blcx: des Bal- -<>--- ·~ 
A éc DECISION D'UNE PORTEE HISTO LA DETENTE JA.PONO-SOVIETIQ lieux de province. Le commandant gén&nl 

propos d<'S mesures de pr aution pri .
1 
de Guerre. kans. 

"."récemment, M. von Neurath a stigma-1 LA LUTTE CONTRE LES .;...------------- RIQUE, DIT-ON EN HONORIE Rome, 28. - L'ambassadeur du Japo de la Milice sera le gén&al Gino Balla · 
~•é l'action de M. Benès. Il a constaté qu' SOUS-MARINS LES FONDS DE OUERRE AUX Budapest, 29 (A.A.) _ Tous les M. Togo a eu un entretien avec M. Mo bio, ancien corrimandant du groupe de L'-

n'y a pas eu de désordres, moins encore INDES lotov. On croit que la conversation a eu gions de la Milice Fasciste d'Udine. Jus-d Londres, 30 A.A.- Le mirustère de l'ln. . . . journaux publient en première page a- d C 
to,-e troubles, sur toute J'Hendue du Protec Simla, 30 (A.A.) - Les souscnptions vec grand relief le texte des accords trait aux questions encore en suspens en- qu'ici on a formé 3 bataillons e hemises 

formation raconte comment un pilote de ds • 1 à l "t de la J ti'tués d Al . at, où la population est demeurée exce<i- ouvertes par le vice-roi pour le fon tre es deux pays a sw e conc u- Noires entièrement cons par es -
''"<-ment calme. la <Royal Air Force.>, en patrouille au - de guerre atteignent déjà environ 225 russ,o-allemands . . . sion de l'armistice soviéto-japonais. banais. On commencera bientôt l'enrôle-

dessus de l'Atlantique, bombarda une trai- mille livres sterling. Les souscriptions . L « Az Est > dans s~n édi~on~, sou. On apprend de Tokio qu'en cette ville ment des cadres qui seront constitués 
Ot:::s PILOTES POLONAIS EN née d'huile et vit surgir à la surface de affluent de toute9 les régions des In ligne ~ue 1:5 ;onv~t :s \1 o~~u également, le chargé d'affaires soviétiqu par des Italiens et des Albanais. 

ANOLETERRE l'eau un jet prolongé d'huile, marquant la d aboutirent es res a pos1 1 s u- a 'CU un entretien d'une heure au minist~- La création d'une Milice des front:ièr~s 
p· Londres, 29. - On apprend que des fin d'un sous-marin. es. ne grande portée historique. re des aft"aires étrangères. est à l'étude. 
d'

10
tes polonais sont parvenus à attein- < Après , 5 minutes d'observation at • * . . EN PREMIERE PAOE DES --<>---

te l'Angleterre avec leurs avions tentive le pilote lança des bombes. A.J Stock~olm, 30 (~.A.) - Le minist:e JOURNAUX ITALIENS.... ALLEMAGNE ET HONGRIE LE CONSEIL DES MINISTRES 
l · ' J de Norvege à Berlin a protesté aupres 29 ) Les ITALIEN 

t.• eur nombre n'est pas connu. centre du groupe des cercles blancs faits du gouvernement allemand contre le , Ro.me, .. (A.A. ~ journaux de Budapest, 3
0 

A.A.- La délégation éco-
A.~MEE POLONAISE EN FRANCE dans l'eau par la chute des bombes une' . d 1 apres-m1d1 reprodUISeilt en prermère nomique allemande est retournée hier à Rome', 30 A.A.- Dans la matinée d'au ­
l>aris, 30 - Le gén&al Sykorski a 6t~' grande quantité d'huile jaillit soud:ine -1 toi rpdillage. dud b~_:œ.utemarchtand 

1
< MNyr- page, sans sans aucun commentaire, le BudaJ>e"t pour discuter avec les rcpréseil- jourd'hui, le Conoeil des ministres s'as-

""- an > pres e "" Co oues e a o · text d 1 déclar t" et dM ccords semblera, sous la présidence du Duce.pour ·v"'niE commandant en chef de l'arm~ep ment à la surface.Bientôt une l&rge traînée • . . . . e e a a ion ~ a tants hongrois les questions des échange 
llo1on . J vege. Le mm1stre a mamtenu le droit · . russo estho s'occuper de queations de caractm inté • ,._ &lse qui sera levée en France. On d'huile commença à avancer avec lenteur. du gouvernement norvégien de récla • g~rmano-russes, amm que • · commerciaux et des paiements entre !a 

tten<1 à ce qu'il lance un appel aux Po-1 Le pilote attaque une dellllibne fois. D mer des compensation.e. ruens. Hon&ric et le Reich. _ rieur. 
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2 BKYOGLU 

LA PIIBSSR TlIRUllR DR CR MATIN1, L V 1 ~CAYE~•~;..~=~liœp~d<I 
La guerre sur les deux fronts 
Les communiqués officiels 

1

. Conne l~ spéculation e~timation nécessaire. 1 COMMUNIQUE ALLEMAND 
1 

• • COMMUNIQUES FRANÇAIS 

UNE Lol Qui VI
ENT A SON HEURE derniers est la suivante : Un. e gu. e. ri.·e a de Les zones indusirielles Paris, :19 A.A.- Le grand-quartier ~ • 

1 
En attendant la mise en vigueur Berlin, :19 A.A.- Le 4rand quartier llé-

c'est celle qui sera soumise ces 1ours Sltrc:ri entre les puissance5 impena lS • tr · U · · · - , ·t · néral communique : o· la nouvelle loi pour la lutte con e là ne comm1ss1on a ete consw uee a· néral communique : 
ci à la G. A. N. sous le titre de « Loi tes d'Europe. li faut empêcher que cet spe' culat10n élaborée par Je' gouverne - ' vec miSSJon de fixer les portes de no· Nuit calme. Activité de nos éléments 

E 
· M tt · dre la Russie so Poursuivant leurs mouvement.s à l'Est sur Ja 11·•ne du front, not·~~ent à 

pour la protection de 1' conomie•. · incendie puisse a em • ment, on appliquera la loi du 19 juin tre ville devant être aliectée.> à la " --·· 
V 1

.d 
1 

ente en . . p cela des mesures de pré- de la li•ne de démarcation, /es troupes aJ. l'Ouest dh r---bru"ck·-. 
Ebuzziyazade e' a comm vietique. our 1935, sub No. 175 et précisément. l'art. création de zones industrielles. Des ré- " ç .,,,,,,, ~· 
ces termes dans l' e lkdam > : caution de>ivent être prises autour de 9 de ladite loi qui frappe de sanctions gions appropriées seront fixees pour fomandes remirent dans Je courant du aB * 

Le go
uvernement turc est un gou - la maison. ll faut une muraille de Chi- , Przemy,sl - Sud aux troupes soviét.iques. I Paris, "9 A.A. - Communiqué du a9 

spéciale..~ la speculation sur les denrées chaque branche d'industrie. d v 
vernement pacifique dans toute !'ac • ne protégeant la Russie soviétique con- alimentaires et les matières péri8'>« • ' Le depart des troupes e arsov1e corn- septembre 1939 au soir: 
ception du terme. Depuis l'explosion de tre l'incendie européen et s'étendant de- d 

1 
d 1 Les uansferts de crédits mencera ce .soir e.t durera ' ou.3 jours. De\ Tirs de fartillerie ennemie dans la ré • 

oles, tant ans eur pro uction que leur I . . . . . d t 11 
la guerre son seul but a été de garan - puis les mers arctiques jusqu'à la mer transport. ou leur vente. L'amende pré- . Le. direc. teur ue 1a c.om.ptab11it" mu: sorte, que I :ntree es roupes a eman l Ilion à I'Est de la Sarre, notamment au 

. t l oy s Une C . E de"p't de l'accord conclu ..... 1 .... i M htar tait d des n est pre,,.ue que pour Je a octobre.De<> Sud des DeuJC-Pont et de P1'rmasens. 
tir la pauc par ous es m en · .aspienne. n i ' vue est de 5 à 500 Ltqs. indépendam - mci.,....e ""· u_ qw se re.n .u a · d. • re J' 1 

b
'ectii 1 ·1 a accorde' une avec l'Allemagne l'appli· IA k 1 rta •·· q ton~- mesures in iquees pour assu r approvi- Act1·v1'té des av1·ateurs de reconnaÎ"'"'.once 

autre 0 J auque i en apparence, • ' . . ment d'une peme de prison allant de n ara pour reg er ce m..; ues i •"' -
égale importance a été de tenir à tout cation de cette politique e:;t pour· uivie 

24 
heures à 

5 
ans. Jrclatives à des transferts de cr&lits des sionnement de la population civile sont et d'observation de part et d'autre. 

prix loin de notre pays cette guerre de façon méthodique. LA MUNIClt'ALll L divers chapitres du budget de la Mu- préparées. 
sanglante et aussi sale qu'elle est san- En vue d'éviter que l'Allemagne en lnicipalité et de l'administration spécia- La iorte10Me de Modlin, à la suite des aux environs d'Osnabrück. 
glante. occupant fa Pologne, puisse s'in~taller Le Palais de la Municipalité le est de retour en notre ville. bombardements aériens et des tirs d'artil_I COMMUNIQUE SOVIETIQUE 

Par cette politique, le gouvernement à la frontière de l'URSS .. l'armée rouge il a été décidé de consacrer le mon· 1 Voici les décisions qui ont été prises lerie allemande, a déclaré sa capitulationl Moscou, :19 - Communiqué soviétique 

a été au devant des désirs les plus sin- a avancé jusqu'à. la Vistule et a empê- tat de 775.000 Ltqs. d'impôts en souf -\au cours de son se1our dans la capi • sans conditions. Le~ détails de la redditionl de ce me.tin : 
cères et les plus catégoriques du pays. ché que l'incendie put s'étendre jusque france qui ont été récuperés à la cons- tale. Un crédit de 91.375 Ltqs. sera af- seront encore fixés. Dans la forteresse so

1 
Les forces de l'armée rouse atteillJlirent 

Le gouvernement Refik Saydam est chez elle. truction d'un nouvel immeuble de la fecté aux frais des vivres et médica - trouvent environ l:lOO officiers, 30.000
1 

Graewo • Tchijev • Mejiretchie, Krenpek, 
d'ailleurs un gouvernement populaire Pour empêcher que l'incendie puiss Municipalité. 1 ments pour les hôpitaux ; 59.821 Ltqs. hommes et 4000 blessés. 1 Mo/odytch, Przemyszl, Ustrzuld. 

au sens le plus complet du mot. Mais atteindre la mer Noire, la Russie 50 • On expropriera les immeub!tls qui se 1 sont destinées à la direction des briga- SURL LE FRONT DE L'OUEST:, ac- L'épuration dans la Bielorussie et U -
pour autant que les membres du gou· viétique a tenté de réaliser un pacte trouvent en face du parc de ::;uJtan des d'incendie et serviront à l'organi - tivité des forces terrestres comme 1us _ kraine Occidentales continue. Cinq régi -
vernement soient sincérement populis- balkanique avec la participation des E- Ahmed, à côté de la section des Archi- sation de la défense passive ; 128.000 qu'ici. ments de cavalerfo polonais furent désar-
te:;, pour autant que le Dr. Refik Say- tats riverains, la Roumanie, la Bulga· ves de la Présidence du Conseil et sur Ltqs. seront utilisées par la Municipa· més et tmts prisonniers. Le butin com 
dam soit personnellement un fils du rie et la Turquie. Les principes de ce le terrain ainsi dégagé on construira le lité pour l'organisation du transport en Dans un combat aérien près de Wissem- prend 15 pièces d'artillerie. Dans la ré 
peuple et proche du peuple, il ne peut pacte ont été établis à Mo~cou. Après nouveau palais de la Ville. ville de la viande abattue aux abat - bourll, un avion français a été abattu, a - Ilion de Krukenitza, plusieurs détache 
autant que nous, qui sommes demeu - qu'il aura été signé la Rus;;ie aura dres- Comme toutefois le montant en ques- toirs. Avec ce montant, la ville achè· lors qu'un avion britannique "' été abattu ments polonais furent dispersés. 

rés au ~-ein du peuple et qui y avons sé tout le long de ses frontières, une tion ne suffit guère pour faire face à 
1 
tera notamment des camions et des 

acquis le capital de nos expériences, barrière puissante. tous les frais que néces.:ite le projet 1 motor-boats ; l'achèvement et l'ameu­
percevoir les sentiments profonds et les Mais il y a encore un terrain Oll !'in- on continuera à affecter au même but 1 blement du Casino en construction au 
désirs des masses. Et en vertu de ce cendie peut s'étendre et qui, pour le les arriérés d'impôts que l'on pourra l jarùin du Taksim nécessiteront 47.000 
oontact avec le ~uple que nous reven· moment, est dégarni. encaisser ultérieurement. Ltqs. Enfin, la commission chargée de 

~~~c~~.,~~---~~-

/...J(', JJat~le tl'assisla1tce 111ut1telle 
(>,1tl t> l' U. Il. S. S. et l'~:~tl101iie 

wquons, et en vertu des pouvoirs qu'il Les petits voisins de la Russie sovié- Le A ,_ l'examen des oppositions contre les im-poni u :ta!ÜrK >> -·~ ..... .,.~:-... ... 
nous confère, nous dédarons que le tique, le long de la Baltique. ont été de pôts bénéficie de 23.840 Ltqs. Moscou,, 29 A.A.- TASS - Voici le les e/lectifs maxima seront déterminés 

L'achèvement du pont Atatürk •, 
peuple turc ne veut rien savoir de cet- tout temps les ennemis de l'URSS et d t 

1
,. ti ù f. . En attendant que la Municipalité se texte de pacte d'a«istance mutL1elleentr< par une convention spéciale. 

. . • , • • • 
1 

on inaugura on cn1eure ixee au . 
te guerre qui a sul'gl a propos dune sont exposes, a tout moment, a a me· 

28 
ootob t d 

1
. d'f soit a:;suré les moyens nécessaires pour l'U. R. S. S. et la Ri'publique d'Esthonie: Article, 4 . - Les deux parti~ contrac-

.11 d d D t · . . b 1 h. . t M ·s re rencon re e nouve tes i ~ 

1 
malheureuse '? e. u nom ~ an ~1-g nace d'une mvaswn oc eVJs e. • ai ficultés. le transport de la viande, elle cèdera Le Présidium du Soviet Suprême d'une tantes s'engagent à ne cor.clurc aucune 
et qu'Ii e»i. tres impressionne par 1 e- chacun de ces petits Etats peut offnr L' t d , . cette entreprise à un ad1·udicataire El- part et le président de la RépubliqL1e d'Es- ull'ance et à ne participa à aucL1ne coali-

. , ff · , . , . en repreneur e:; travaux a ete · 
ventualite que toutes ces sales a ai- une base d action precieusc pour une . ·t• . l"b! d' 1 . le entreprendra directement le service thon:e d'autre part dans le but de déve -· . . .. . d. mv1 c a < e ayer urgence a petite · 
res puissent attemdre notre pays. attaque contre la Russie sov1et1que 1- 1 d'A k à partir de 1·uin J>rochain loppement des rdations amicales établies 

tion dirigée~ rvntre 1':..Inc Jes ··~·.ties con 
tractamte~. 

. . . . p ace zap api qui est encombree de · 
A ce suiet le gouvernement et la po· rigée de la Baltique. On ne saurait mer t' . ùi . • . , rd . , . ma enaux vers et qui doit etre en 

LE PORT par le traité dt paix du 2 février 1920, ba-
sécs sur l'existence étatatique indépendan-

Article 5. - Le réalisation du présent 
pacte ne doit en aucL1ne façon porter at-pulation sont parfaitement d acco en effet leur importance strategique bl' 

d '!' t d d' d sa ee. et ajoutons que ces eux e emen s e pour le cas une attaque e ce genre. Le déblaiemenl des quais te et la non-ingfrrncc que le traité de paix teinte oux droits de souveraineté d~ par-
la patrie turque autant qtt'ils sont pa- C'est pour cela d'ailleurs que !'Alle - Mais ce n'est pas cela le plus diffi - , . . . . du 2 février 1920 et le pactt de non agres- ties contractantes et en particulier à leur 

· · d • · t n · h h · d t l cile. La Municipalité a refuse' d"'ccei>- j L.e port est un vent.ab.le,cimcl1ere de cifiques, sont animes es memes tn e - ma.~ne nazi n c erc c, pen an < es an· ~ sion c·t d o! solution pacifique des conflit3 système économique et à leur structure é-
tions et des mêmes volontés en ce qui nées, à s'assurer ces pnys. r~llc a créé ter les deux motors-boats venus d'Al - cham"s et d ancres rouillees, suitoui du 1 mai r932 restent toujours le base tatique. Les secteurs réservés aux base< 
concerne demain. une organisation naziste parmi les mi- Iemagne 1et qui doivent servir a action- du côté de Sirkeci, le long de:; quais. solide de leurs relations et obligat'·ons ré- et aérodromes - Article 3 - restent ter· 

D'ailleurs ce qui contribuera le plus norités allemandes di? ce pays, ell e a ner la partie mobile du pont, estimant Le ca• a été signalé au ministère des ciprOqut-s, convaincus qu'il est dans l'in- rito:re de la République d'Esthonie. 
à éloigner de nous la guerre c'est no· développé s.;e relations économiques a- qu'ils ne sont pas cv•nformes aux con- communications en soulignant tous les ,térêt des deux partie. contractan™' de dé· Article 6 . - Le pacte présent entre en 
tre volonté et notre décision de !'ac - wc <-"5 pays au point de .,ouvoir exer- ditions du cahier de charges. Une se- ineonvénients qu'il ~omport.e pour la finir les conditions tx"ctes de garent:e et vigueur dès le moment de l'échange d~ 
cepter s'il le faut. Ne pas agir ainsi cer sur eux une pression politique L' Conde démarche de la socii:té conccs - navigation. Ordre a été donné par le de sécurité mutuelle - ont jugé nécessaire hstrumrnts de ratification. Cet échange 
et ne pas prendre ès à présent le ma·1 activité nazi a contribué à rendre les sionnaire qui offrait <l'y apporter <les\ miistère a la direction du Port de pro· de conclure entre e•Jx le pacte sL1ivant d'as· aJro lieu à Tallin dans un délai de 6 jours 
ximum de mesures en vue de la guer- pays baltes hostiles à Moscou. modifi~atio~s n'~ pas clé: acceptée. La\ céder aux travau..x nécessaires. Un cré- si stance mutuell< et ont désig!l!' à ces fins à partir du jour de la signature du pacrte 
re et compter sur Ia bienveillance de' Lors de ses pourparlers avec l'An _ Mumc',pahte envisage de faire dire<'tc· rht .de 20.000 Ltqs. a été affecté.a~ dé- leurs plénipotentmr~: Présidium du So . présent et <era vnlable pour 10 ans et. si 
telle ou telle force ou sur les conflits, gleterre en vue d'adhérer au « front de ment 1 acquis1t1on de deux remorqueurs bla'.ement du seul quai de Sirkec1-, Ul- viet Suprême de l'U. R S. S. : Molotov . une des parties contractantes ne reconnaît 

q
ui pourraient surgir entre tel ou tel la . 

1 
R . . 'ti·q e pre'vo dont elle 1etiendra le montant sur la ter1eurement on contmaera cette tache président du Conseil des commissaires du pas nécessaire de le dénoncer un an a -

1 
pa1x > a uss1e soVJe u , - . . 

groupe serait perdre notre cause à yant le ca" <l'une intervention alleman· somme q~i est due à '.'entrepreneur. u. 1dCans lesd'Orautres parties du port et en peuple et commissaire du peuple aux ef- vant l'expiration de son terme, il sera au-
priori. de dans les pays baltes avait insisté ne comm1ss10n envoyee var le ministè- 1 orne . faires étrangères; Président de la Républi· tomatiquement prolongé pour l~ 5 an . 

AUTOUR DU DISCOURS DU DUCE pour qu'une garantie collective fut don· L ,......,, qL1e d'Esthon:e: Kart:l Sel ter, ministre de<i né~ suivantes. 
A propos du dernier discours du Du née à ces pays également. Elle exigeait êl (.~()Il) éfl i (~ a' 1 X cc J l t. affaires étrangères, ltsquels sont convenu• Article 7 . - Le pacte présent a été ré· 

ce, M. Hüsey.in Cahid Yalç;n observe qu'll'ne agression indirecte qui aurait é· des dispositions suivantes: digé en 2 exemplaires, en russe et cstho -

dans. le .•Yem Sabah• : . té tentée par l'entremise de ces pays, a" I (\ d 1· ers Article l • ~ Les deux parties contrac· nien, à Moscou, le 28 septembre 1939. 
En pnnc1pe, le Duce ayant fait des fut considérée comme un « casus bel· '- · S V • •• tantes s'engagmt à se prêter mutuellement Le 28 septembre 1939. 

voeux pour le rétablissement de la paix li •· Ceci dèmontrait l'intention des So- "' - , 1 ..-, oo- toute assistance, y compris l'assistance mi- Signé: Molotov et Seiter. 
en Europe ses paroles ne pouvaient que viets d'occuper ces petits pays à la pre- Oue vaut ne l'aL1riez pas, Monsieur Je Jug,, à moins litaire, au cas où k• frontières maritimes * 
rencontrer un bon accueil partout. Mais mière occasion en vue d'arrêter l'agres· le molle! de Vehbi ? de 500, voire de 600 Ltqs. C'est par sur- des parties contractantes dans la mer Bal- L'accord commercial prévoit l'eugmen· 
autre chose est vouloir 1a paix et autre sion. Un ~urieux procès e ,t in~truit par la croit un chien très pacifique et il faut que tique ou leurs frontières terrestres, ainsi tation de 4 fois et demi des échanges dr-
chose estimer qu'elle pourrait être as· 

1 
• , · première Chambre pénale du tribunal es- le plaignant l'ait excité ou incité d'une fa- que 1 s bases rnd qufrs dans l'arti:le 3 se- marchandises entre l'Esthonie et l'U. R. 

Maintenant, a Russie sovietique, pro-
surée dans les circonstances actuelles. fitant de la situation délicate où ~e trou sentiel. · çon quelconque. En k fra;>;>ant brutale - raient l'objet d'une Httaque directe 0L1 d'u- S. S. et établit à 39.000.000 de couronnes 
La tendance vers la paix repo~ sur la Ail • Le plaignant ec;t un vieux laltier du no1n ment à la tête. comme il 1·a fait, il lui :t 'le menac d 'a.t3que à travers lc- territo5re esthonlennes le inontant du chiffre d'af· 

faires général entre les deux Etats. L'U.R. 
S. S. réserve à la République d'Esthonie 

ve l' emagne, souhaite fermer ega-
reconnaissance de l'occupation de la 

1 
f • . l de Vehbi. ceL1sé une blessure qui m'n coûté 10r Ltq• de la république de Letton.ie de la part 

ement cette enetre par ou 'incendie 
Pologne et du partage en tant que né· peut pénéter chez elle. L'abri donné par L'acc·Jsé ne s'est pas présenté au tribu- de frais de traitement. Je dernanc!. .:pe d'une grande pL1issance européenne quel-

cessité géographique. l'Esthonie à un sous-marin polonais nal. Et pour cause... ce montant me soit restitué •. conque. 
Article •.- L'U. R. S. S. s'engage 

En jugeant d'après le cours des évé· n'est qu'un prétexte que Moscou a trou- Mais n'anticipons pas. 300 Ltqs .... 100 Ltqs ... 

1e transit des marchandises par les che­
à mins de fer et les vo'es maritimes et flu­
à viales de l'U. R. S. S. vers Mourmansk , nements, nous ne somme8 malheurt:u - - -

1
. 

1 
Vthbi faisait l'autr~ mati11 sa tourn~t C · , de'c·,·d'.'m ent pas prt:tcr son aide à l'armfe esthonienne, ve pour rea iser son pan. A notre a- . es m(.'SS1eurs n ont ç 

sement pas en mesure de partager le . t t d t . habituelle, à Ortak;Oy, où il t:xerce sa pro- "iJeur de i·ongler avt·1:. les chiffres ! des conditions av11ntagcuses, en mati~re Soroka et les ports de la mer Noire. 
VIS. an que ces pays emeure.ron 111- . voeu concernant la cessation de la • . . . . ft:ss·on. ll frappa à la porte de la vi11a de d'armen1eatc; f"t autr ... s matériaux de guer- L'accord commercial prévoit également 
dependants. la Russie soVIetiquc ne se l'v' Al~· t X p Le tribunal a renvoyé à u'l date ul 

guerre Nous ne parvenons pas à con . . , . , E 1 '· u<:r . ersonne ne répondit, Le 
re. une grande augmentation du transit des 

· - oons1derera pas en secunte. '1 e les 1 't· ,_ térieure la suite de l'affaî1' · pour complé· Artcle J. - Ln République d' Esthoni• marchandises soviétiques par lts port> 
cevoir que, sous prétexte que !PH hosti- . , "' "'• apr= =e courte attente rcpart't " . . prendra sous son mfluence.L accord qu' .' · ment d'enquête. 
lités en Pologne sont finies on renonce elle conclut aujourd'hui avec l'Eittho . pour se rendre chez ses autm; cltenL•. 

r&erve à rUnion Soviétique le droit d'en. d'Esthonie. Quelle , __ _ 
à poursuivre la guerre et que l'on don- . 

11 1
, 't dra d . t Il n'avait pas plutôt fait tro:s pas qu' , rue, e e e en ema1n aux au res . . . 

ne par dessus le marche qu~lq~es colo- Etats de la Baltique et toute cette ré· ".° magnifique. Saint-Bernard, le poil hé 
faute ont-ils ? 

nies à l'Allemagne. M. Virgm10 Gayda . d . dr d'. fi nssé, bondissait par dessus le grillage de . g1on ev1en a une zone 111 uence so- . 
en défendant la thèse de la cessation de . 'ti A" . 1 S . ts tt t f. la villa et plong<ait ses crocs ecc'rk e:-i 

Nadir s'était pris ut querelle avec Dcr­

vi~; ces sortes de choses se règlent généra 
vie que. tns1 es oVIe me ron 1n , 

la guerre, se demande comment les puis à l'h. , . 11 d da 1 B 1 rl<rn mollet du malheureux, egemon1e a eman e ns a a -
leinent entre hornroes tt quelques coups 
de poing donnés et reçus avec une Egale 
résolution sufff~nt à vider le débat. 

sitnces démocratiques pourront rem - tique. 
porter la victoire et conclut à l'impos -

Hurlant de doc1leur, affolé, Vehb1 n'eut 

LA GRANDE CRISE que le tem;>s d'asséner un coup à la tête 
sibilité de cette victoire. 

Il faut reconnaître que pour pouvoir 
répondre aux questios qu'il pose, il fau­
drait être un grand spécialiste et dis -
poser de connaissances techniques pro­
fondes. Mais est·il admis3ible que tous 
les hommes d'Etat et les officiers d'é­
tat-major anglais et français en déci -
dant la guerre n'aient pas tenu compte 
de ce faits qui viennent à l'e3prit d'un 
simple journaliste ? Rien n'obligeait la 
France et l'Angleterre à enntrer en 
guerre. Aucune attaque directe n'avait 
été déclenchée contre elles. Elles ont 
jugé devoir entamer cette guerre, com­
me on l'a tant de fois exposé, pour dl's 
rabJs politiques et humanitaires. Si, 
comme le dit ~1. Gayda, elles n 'wnient 
aucune chancP de vaincre !'Allemagne. 
rnrai .. nt-i:lles tenté l'aventure " 

QUE VEUT LA RUSSIE SOVIEîIQUF 
DES ETATS BALTES ? 

~1 M ZeketiJ,''1 SertPI écrit dRJ s le 
Tan 

M. Yunus Nadi observe, dans le du chien avec l'un de s\.s récipients pleins Nadir n'a pas respecté la r~lc du jeu. 
~Cümhuriyet* et ln «République» de lait. On accourait d~jà de toutes parts En proie à une rage froide, il s'est mis à 

Nous sommes absolument persuadés Le laitier fut pansé tandis que le terrible lapider à coups de pierres ko; fénètres de 
qu'éventudlemt-nt, tous les peuples bal-lmolosse réintégrait se niche sur l'ordre de Dervi!, aux environs de Sulta•n Ahmed . 
kaniques défendront leur vie et leur son maitre. Des eclats de vitres ont atteint et blessé 

indépendance. Quant à ce qui est de 1 Or, V<t1b1 déclare, devant le tribunal gr èvcm. nt la daine AY§<!. f:rnnie de Der· 
voir tous les Balkaniques s'un:r dans 14u'il entend intenter Lin procès. au chien vi1 tt. ses Jeux enfants Ah et Nuren. 
cette défense pour former un front Kopekten davaciyim! Nadir a été er~.té et incarcéré après Lin 

commun, nuJ doute que cet acte n'é- - J'ai dépensé 300 Ltqs affirme-t-il interrogatoi1 c préfominaire que lui a fait 
lève cette défenre à son degré d'effica- pour me remettre de la ble..,ure que l'e subir le Ier Trbunal pénal de pa•ix de 

cité le plus grand. Nous sommes sùrs nim•l m'a causée.Je rlemancto à i:tre rem Sultan Ahmed. 
que s'il faut les Balkaniquc;. agiront boursé. 
ainsi et une décision, intervcnanl ~n Vous <.Erfz que 300 Ltqs pour une 11101 _ 

Cf• sen~, Suffirait mên1e à. garantir la sure, mftn( d'un $~. Bernard, c'est biL"'71 
Péninsule contre toute agres.:::.~on. jnl1 Et •:on s 1:t•...:urit:ux de s8voir à coin-

I.€s petiL-; Et:it ... , con1n1e la Suî~c cl bien le sieur Vehbi évalue le C\rithnttre 

la Bel;;-ique qui sont si près du thUttre cacré de sa peau endommag<t par l" dents 
de la gue1Te, sont nettemen" di-cirlé~ h riC' son agresseur r Aussi blt-n 1 s'agit ct'u­
<léfendre leur neutralité et, thns Le c· ne ~>timetion toute LIL ective . 

La bicyclclle 

à « bon-marché » 

VouÎt"Z -vou: un·,. bicyclt-ttt• ? .• Le non1· 

a1é Hak~i <'n a vendu un(· pour 1 o Ltqs. 
3 un ('(·rtain Sirr!,. 

Unt aubaine, direz-vous .. 
~ ~ •ant que ceh 1. Parccque la bicycJ.e-::­

t' t t volfL·; Hak ki !av3 t toute ià Mi -
neutralité lt>ur Pxi"'ltenle raêm<?', ln r ' D'a.'llcurr, l1J part' dver ,.., re-prk<·n ~ . girè' c, qui t1 tnt hot.•t iQ'l à Sult in Ahtnel.1 

az rnan JU;;qu'aux Jents.Ce n' t I as u tée par lt- propri:'."talrf d·J chit-n a eus • sa 
d

• I ... a police est 1ntc·rvcnut ... veridt'llr et a-
t.: erreur estiJner que dans le cas où ptt.tt note à prést:n.r:r 6~ tiibune . l\l. Al- e? "e1.11· unt comparu dtv~'lflt le .le: Tri -

la guerre trnÎ~f" et où 1 . danger prenant hcrt, (r <;pt·ctons la d sc-rt':ùon de cette dé- Lunsl pinrù de p~.lÏ:\ <le :Sult&n Ahmt'<L 
plus d'amp!C'Ul', .-;e pr.;.ente dans toute s:gnation QUI vaut presque un anonymat) 

trerenir sur les iles esthomenne> de Saa - L'ENSEIGNEMENT DE LA LANGUE 
remaa (Oesel), Hiiumaa (Daso) et dans UKRANIENNE EN ROUMANIE 
i. "'ile de Paldisk1 (port de la Baltique), Bucarest, 28. _ Le gouvernement a 
des ba<es de marine militaire et un certain, décidé d'admettre à partir de cette an­
nor:zbr~ .d'aérodromf!s po~r /'~viation, pr.-i· née l'enseignement de la langue ukra· 
voie d atfermall• à un prix rmsonnable.Lesl nienne dans les écoles fréquentées par 
emplacements ex.acts des bases et des aé- des èlèves ukraniens. 
rodromes seront fixés et leur" Jirnites se-
ront définies par un accord mutuel Afin LES CHOMEURS ENAMERIQUE 
de pouvoir protéger ces bases maritin1es etl Washington, 28. - Au cours du mois 
aérodromes, /'U, R. s. s. a le droit d'entre- d'Août écoulé on a enregistré aux E­
tenir à son propre compte dans les sec _ tats·Unis une diminution de 428.000 

chômeurs, dont le nombre actuel est 
de 9.424.000. 

teurs assignés aux bases et aux aérodro­
me_, un certain nombre de garnisons dont 

La politique de la Russie soviétique 
telle qu'elle s'est manifesté ces temps 

tt t
- Hakk1 a été an·êté: 1n::1lgr"" tout s ses pro· 

~a ne e e, on verra, non seulement. les déclare en effet : V · testations, SU-ri stra pourst1ivi en tant qut 
( oir la suite en 4ème paie) - Mon chien est Llne bête de race.Vou• prévenu libre. 

La. sénéraux Brauchtistch, commandant en chef de l'armée allemande, Bock et 

Rund•taedt, ce d•rni.r chef do I'admini1tr11tion militaire en Polo4ne occup4e • 

• 

~i 

J 
J 
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UN FILM FRANCO-SUISSE 

BEYOGLU-3 

•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
• A U C j n é le GRAND FILM HINDOU avec son f 
• MYSTERE et ses DRAMES • 
• • • • • . • . 
• 
• • • . 

S A R A Y d'AVENTURE et d'AMOUR ! 

L'atout suprême de Mr. Moto+ 
{Parlant Français) 

tourné dans le TEMPLE D'ANGKOR est un SUCCES SANS 

PRECEDENT el le meilleur film de PETER L 0 R R E 
EN SUPPLEMENT: Toutes les Actualités FOX-JOURNAL 

EDITÉES depuis la déclaration de la GUERRE el 
EN EXCLUSIVITE : LE VOY AGE des SOUVERAINS ANGLAIS 

• . • . • 
• . • . 
• . 

aca:aao :o 11: 1::aacr 1c::c1a1oa .. 10C1a1..,,.,. ................ oaoa10C10C101oaoa""'""'""''°'..,.,.,....,...,.,...,..oooaoo 
La na11~1', ln :\lush1ue, l'El•'!Jllllt'•', ln Guité sont aujourd'hui au Ciné 

Le metteur en sc<ne 1. R. Bay réalise t en AMERIQUE et à !'EXPOSITION de NEW-YORK • 
L A L E qui présente avec un Su<"Cè~ Fon 

FHEO AST.\IHE 1•t Cil'iliEH llOGER..., dans le meilleur film qu'ils aient tourné: 

A M A N D A {CAREFREE) 
où ILS LANCENT pour la PREMIÈRE FOIS •n TURQUIE ,, LE YAM" la nouvelle danse qui lait lureùr et les PLUS GAIS REFRAINS 

d·IRVING BERLIN qui •ernnt BIENTOT sur toutes les lèvre•. LE FILM à VOIR .. à ENTENDRE ... à APPLAUDI1' ·· 
En Supplém•nt, METRO.JOURNAL •t MICKEY.MOUSE Aujourd'hui è 1 et 2,30 h. Matln6es è prix r6dulta 

iio.110DODOoooaoa10C10C10C10CIOCOC1"°'0>0cioac10•0•:...,ocoa110ao:oaococoauoaocococococ10Ct10cocoaoo10C10CIOCOC .. ..,oa .. 10C10C ........ ..,..., .... oo .. i 

pour la Société « France-Suisse film • , 
Accord final, un nouveau film dont il est 
d'ailleurs l'aul'eur du scénario. Il a com­
mencé cette réalisation par des extérieurs, 
sur les rives dorées et près des eaux bleues 
du Léman. Pour Kate de Nagy, Gwrges 
Rigaud, Nane Germon, Josetœ Day, Yves 

1 
Brainville, ces princes de vues furent pres· 
que la suite des vacances. 

Une silhouette Les o·yn1pi:ides du Cinén1a. 

KRAUSS In1me11se suceès dP "'lloJ,ert l\.och'' 

t Aujourd'h•l a 1 et 2,20 n. Matln6ea l prix r6dults • •••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

Les films nouveaux 
11•1 

La tragédie de la forêt rouge 
J'en&a&e tous ceux qui aiment les ouvra- PBBsablement mit.eux. On le regrette. 

Cela se passe dans l'Alaska, pamù les ges sains et robustes, ou on ne coupe pas 
'--: · bO.ch.erons et ouvriers d'une scierie, être ru. les choveux en quatre et oil lœ tecwuciens 

,_ d des et · brusques. Un jeune homme arrivo eux-mêmes renoncent à toute esp=e e 
. des villes lointain"es, qui cherche du tra-Werner 

et le 
. , c1nema rt HJlel 

sophistications, je les en&aa:e à aller vo1. • 

.'\ l ll 
.l'' t'l . , d' an vail ; on ne l'embauche que grâce à l'in-œ film, dont le sujet est tire un rom 

tervention du plus fruste et du plus loyal 

t • 1 de Jack London, et qui plaît par sa sim- de ces bücherons, qui se fait son prot.eo-la VIIè Exposition Interna ion a e plicité et sa sincérité. Sincérité qui tien teur. Le jeune citadin est loyal ; mais il 
Il est rare que la renommée d'un ac- de comédiens et nous nous étions i.ns- d' t • , t h. notamment aux •qualités des interprêt:es, en tombe amoureux d'une jeune servante et •a 

teur de théâtre dépasse les frontières tallés à Guben. J'étais enthousiasmé et
1 

ar c1nema ogra p iq ue particulier la JOiie et sensible Joan Parker demande en mariage. Ellt accepte et ils ne 
du paya où il vit. Et pourtant le mon- bientôt on me confia des rôles de plus et Charles P1ckford,cet excellent comi'.-dien s'aperçoivent pas du mal que ctt amour 
de entier connait Werner Krauss du en plus importants. Bamberg, Aix-la- Jamais cette manifestation gl'andiose bouna Messias >. dont les moyens sont sans doute limités, fait à leur ami Je bûcheron, qui aimait la 
moins de réputation car on sait qu'il est Chapelle, Nüremberg, Dresde furent les !1e l'art cinématographique n'a été plus1 Mais le plus grand succès public fut mms qui ménte des rôles à sa taille. Le jeune fomme sans nen oser lui dire. Le 
un des excellents comédiens du célèbre étape~ sui~ante.s. . . réussie.i Dix-huit nations y partici-l certainement l'excellente comédie ~e seul reproche qu'on pwsse faire à ce film jour du mariage, le citadin est tué au 
« Bwrgthéâtre , de Vienne. Puis enfm Berlin mon premier grand paient avec la fleur de leur produc - la Tobis « Bel ami >, adaptation du ce- conc<rne le • clou • , l'incendie de la fo- cours d'un accident, et l'opinion publique 

Il est né à Emmerichsheim dans la fo- succès fut celui que j'obtins au festi - tion. Producteurs.' ~crivaint1, journalis -1 Jèbre roman de Maupassant,, et réali~ée rèt rouge, que mentionne le titre : les 1ma- rend le bûcheron responsable de cet acci­
rêt du Westerwald. Son père était pas- val de Wedekmd en 1915. tes vedettes et cmeastes étaient venus par le grand metteur-en-scene Willy a;es de cet insendie ne nous sont pas pré- dent. Son amour et sa ialous1e sont révé­
teur. Il voulait d'abord devenir maître Un an plus tard j'ai pns contact a - de tous les coins du monde as..ister à Forst. La presse est enthousiaste de ce sentées en noir et blanc, mais dans un lés au cours du procès qui s'ensuit et qm 
d'école et fréquenta pour celale sémi - vec le cinéma et je me souviens avec cette rparade triomphale de l'art des i- film lumineux, rapide, spirituel et de teinte verdâtre qui, loin de nous charmer, se termine par un acquittement_ Ma:s, 
naire de Breslau. Mais le jeune Werner nostalgie des temps où j'interprétais : mages rythmées. qualités cinégra:phiques. Quand au pu- appauvnt la qualité des prii;es de vues , malgré cet acquittement, on en veut au 
y étudiait à' contre-coeur et la volonté <Le cabinet du docteur Galigari >, «Le Dans le magnifique palais de marbre, blic des applaudissements continuels et ces images sont montées sens adresse, bûcheron il ne sera lavé de tout sou;i­
paternelle s'opposait à ses désirs et à sage Nathan• et « L'étudiant de Pra- situé tout à côté du casino et en face prouvèrent le plaisir qu'il avait pris au si bien que cet incendie finit par paraître çon qu'à la fin. 
sa vocation. Un jour il s'enfuit du col- gue • ! de cette plage doree dont la ligne infi- spectacle. • • 11 • • ••· a..11 a • 11 • • • 

lège et s'achemina' vers le grand incon- Je dois citer aus.9Î < Looping the loop • nie ..e confond avec l'horizon, un pu- Notons le succès personnel des ve - .., La 
nu. Il avait un désir secret : le théâtre qui fut un grand succès. blic d'élite convergeait provenant des dettes de la Tobis, interprètes du film • 

pièce de théâtre qui A FAI f COURIR TOUT PARIS 
D 

• 
• car tout petit il avait été attiré par le Le film parlant ne fut pas pour Wer- grands hôtels de Venise ou du Lido a- Olga Tschechowa, Will Dohm, Hilde Hil • FAlf CUUlUH. lULl I::, l'A. BLL au 

charme de cet art si fascinant. ner Krauss une sensation. Au contraire fin d'assister à la soirée d'inaugurationl dem:in~t et Jo.hannes .Riemann. . !• 
« Au lieu de me résigner à une pro- pour lui, cela facilitait les choses puis- de la Biennale. Son Excellence le Dr.I Ainsi la Tohis a vraiment prouve que • 

fes.iion tranquille et sûre j'ai choisi le qu'il était surtout un homme de théa- Goebbels, ministre de la Propagande du' sa production sait harmonieusement as- 11 

• théâtre •, nous confie-t-il. « Mais têtu tre. Il obtint un suceès remarquable a- Reich et S. E. Alfieri, ministre de la similer les facteurs qualité et quantité. • 
et patient j'ai résisté et tenu tête à cha- ve < La passion >, c Yorclc >, « Etres Culture Populaire d'Italie, présidaient Bien avant de connaître les ré -

11 
que obstacle, supporté chaque re - sans masque • et surtout « Burgthéâ- la cérémonie qui s'ouvrit par un dis - sultats du scrutin nous pouvons être 111 
vers et ne me suis jamais décou- tre •· cours du comte Volpi, créateur de ces certains que les deux films seront re - i. 
ragé. Il y avait pourtant des jom•s où 

1 
Hans Steinhoff lui a confié une créa- Olympiades du filin. compensés. • 

le découragement s'emparait de moi et tion importante dans son grand film. Puis se fut l'heure des photographes: Les derniers jours de la Biennale. • 
je songeais avec remords que j'avais é-

1 
n sera Rudolphe Virchov le grand sa- quelle belle occasion que de pouvoir fil- nous vîmes trois films assez pitorres - • 

té bien injuste envres mes parents. vant, adversaire de Robert Koch. mer sur l'objectif tant de personnalités que, trois films argentins. amusats et • 
Mais le soir lorsque j'étais sur les plan- : Ainsi le film Robert Koch • réunit des vedettes, des cinéastes .... et surtout rapides, une intéressante fresque docu- : 
ches étroites de la ,;cène, même si je deux acteurs de réputation mondiale de toutes ces jolies femmes avec leurs ro- mentaire de l'Afrique du sud et surtout 
n'avais à interpéter qu'un tout petit rô- Emil Jannings et Werner Krauss. Il se- bes de tulle ou de dentelle qui balaient que trois films argentins. amusants et 
le, j'oubliais tout et je ne songeais qu' ra donc particulièrement intéressant de harmonieusement le plancher, leurs produits par la Roumanie et qui prou -

s u M E R où 

:\L\lUh Hl!.LL - Il A ' .Il l :\l1Clll;L ~L\10~ 

les créateurs de la pièce à PARIS jouent 

N u X D E:. c u c 0 
l'irrésistible p1ece de MARCEL ACHARD dont le SUJE r UN PEU OSE, 

s'E1>J fOURE D'ESPRIT, DE GAITE, d'EMOTION 
et de GRANDE ELEGANCE 

En Supplément : DESSINS ANIMES HILARANTS 
Aujourd'hui à 1 at 2,30 h. Matinées à prix r6dults 

• • r.,r/,#11)~ • 8 8 • 
1ttagda 

D'une pièce célèbre d'Hermann Suder-
au théâtre. Le théâtre a toujours été voir ces deux artistes côte à côte, Wer- sandales de liège et leur petit sac en vent que cette nation fait des pas de 
ma vie ! L'année 1906 m'apporta enfin ner Krauss saura sllrement affirmer métal, ainsi que leurs cavaliers qui géant dans cet art si jeune et si pas-
le succès si longtemps désiré. 1 son grand talent aux côtés d'Emil Jan- presque en l'honneur du cinéma avaient sionna~t. , . 

mann, l'aut.eur à la fois le plus populai­
re et le plus creux du théâtre allemand 

embarras financiers. Magda, lQ cantatrice, 

ne veut pas du mariage que lui offre son 

séducteur de naguère ; Je colonel défrnd Je faisais partie d'une petite troupe nings. tous leur smoking blanc ce qui produi- La Biennale touche a sa fm. Une nou-
. . de l'ère bismarckienne, Carl Froelich, qui - 1 t l' · é d sait un gentil effet d'ombre et de lu _ velle année cinema.tograph1que corn - VJO emmen aVJs oppos , au nom e 

miere. mence souhaitons qu'elle soit aussi pro- est officiellement, si je Re me trompe, le l'honneur familial. Heureusement, le subor­
C'est au film de la TOBIS, ROBERT ductive pour le plus grand bien du ci- premier metteur en scêne du cinéma alle­

mand actuel, a tiré un film au sujet à la 1 
KOCH interprété par te grand acteur n_e_·m_a_. ----------~-­ fois simple et robuste, quoiqu'un peu con-
mondial Emil Pannings, que revient DEVANT UN CHATEAU DE ventionnel. ) 
l'honneur d'ouvrir ce concours cinéma- L'ILE-DE-FRANCE 
tographique qui s'est prolongé durant Devant la magniifque façade de style 
trois semaines. C'est un film à mise-en- Renaissance du château de Champlâtreux, 
scène soignée, avec des violents effets sur une terrasse qui domin·, la perspccti­
dramatiques, qui avec l'interprétation ve d'un :Parc à la française, une quaran­
de Jannings et aussi du grand Werner taine de jeunes pensionnaires sont rangé<:s 
KTauss, se revèle comme !'oeuvre ci- comme pour la parade, toutes vêtues de 

nématographique la plus importante ravissantes robes orangées dont la tein!e 
du cinéma allemand. vive s'harmonise avec la verdure des pe-

Le public comme la presse furent de 
cet avis puisque des acclamait.ions fréné­
tiques accompagnèrent 1es dernières i­
mages. Le réalisateur Hans Steimhoff 
remercia en termes émus le public. 

Puis chaque soir et chaque après-mi­
di soit au Pa1ais du cinéma soit dans les 
jardins de l'Excelsior, on présenta des 
films réalisés par toutes les nations. 
« L'or dans la montagne • triste histoi­
re suisse, une amusante satire françai­
se • Derrière la façade •, une gentille 
comédie italienne < Grands magasins ., 
un film d'aviation allemand « Pour le 
mérite >, un film bohême c ~ vaga -
bond Mahoum • suivi d'un autre plus 
intéressant < Humoresk •. 1- Japonais 
présentèrent un film réaliste « Les 
troupes japonaises à Shanghai • et p11is 
deux films à tendance phil-08!>phique 
« La. terre • et « Fils du Soleil •· Les 
Suédois un film qui contenait des pas­
sages merveiUeux « Jeune homme jouis 
de ta jeunesse • tandis que les Italiens 
après « Petit hôtel • obtenaient un cer­
tain succès avec • Rêve de Butterfly • 
et surtout avec « Montevergine •. Un 

lauses. Et c't:st effectivement une revue 
que se1nble passer le directeur Félix Ou­
dart, accompagnent avec bonne grâce un 
Carette égaré dans ce cadre enchanteur et 
dont le complot noi,r et le chapeau melon 
paraissent bien sévères parmi tant de fraî­
cheur ... 

Un~ <eène du grand film allemand « R o b e r t K o c h • beau très joli film franç1ix 
·------ de Duvivier suivi d'une oeuvre réaliste 

I bilité et jeunesse, et Meg Lemonier a un et audaci~use de ~é « La fin du 
C:r trio, c\•t Mcg Lemon'er, J.-P. Au-

1 

daicieux sourire et un peu de petite fille JOUI' • enfm • Jeunes filles en détresse• 
~<>nt et Michel Simon, qui obtiennent un gâtée insupportable. et le « Monde tremblera • films assez 
Jif succès dans Belle -Etoile, le film que1 Une musique expressive, une chanson de communs. 

Li;: TRIO DE « BELLE ETOILE • 

La jeune fille d'un colonel allemand a 
• fauté • autrefois et a quitté la mruson 
paternelle ; elle revient, sept ans plus tard, 

chargée de gloire, car elle est devenue WlC 

illustre cantatrice, et son père ne fait pas 
trop de difficu1tés pour lui ouvrir les bras. 
Mais il découvre peu à peu, le vieux pè­
re, que sa fille n'est plus l'enfant innocen-
te d·e jadis : nos actes nous suivent, com­
me disait Paul Bourget. Il existe une pe-
tit:e fille, le fruit de la faute ; et le res­
ponsable de C"ette faute, le suborneur, re­
vient à la charge, à l'occasion du ~tour 
de la cantatrice, car les richesses de œlle­
ci lui paraissent propres à Je tirer de ses

1 

-

neur se tue pour éviter une arrestation. Et 
tout s'arrange, car Magda épousera le Ra-
pellmeister, qui, depuis des annécS et des 
années, attend patiemment qu'elle veuille 
bien de lui. 

Ce film vaut surtout par l'adresse et l'é­
légance avec lesquelles a été reconstituée 
l'atmosphère d'une petite capitale et d'u-

ne petite cour allemandes de l'ère bisinar­

ckienne ; il y a là de fort belles scênes, 
qui ont, d'autre part, l'avantage d'être in­
terprétées par des coméd.iens de qualité, 
tels qu·e le magmfique Heinrich George, le 

sensible Paul Horbiger, Je monum~ntal Lfi> 
Slezak, Georg Alexander et d'autres. Za­
rah Leander, qui joue le rôl.... principal, 

cha.ate et joue avec un charme indéniable 
et dans un style des plus nuancés. 

J. de Baroncelli a réalisé pour Eclair - Misraki, chantée par la voix claire d-e Mesi L'Angleterre après < Le Mikado un 
0
'1rnaJ. Lemonier, agrémentent ce film qui a été beau film en cou1eurs, une comédie mo­
~ ~ichel Simon joue un clochard avec sa tourné en grande partie dans des lieux ty- yenne « Caprices de jeunes • présenta 
~i CuJ"1\cc coutumière dans cette oeuvre! piquernent parisiens, comme la rue des un film héroïque, excellemment fait 

ll\pll!\te et &aie ; J.-P. Aumont a 9Cftti- Saules, à Montmctre. « Les quatres plumes • ; un autre film 
hérolque futPl'élent6 par l'Italie c A • 

roRGon1zzoz1ont otL sonco 01 Romo ntL ffibDITtRRon~o 
.. • "' r::t • nLJALJ PEL BANCO 01 ROMA ~ ÇJLIALI o•cLA >IL ,>.~10•1• SAUCO ITAl.0 'GJZIANO 
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POURQUOI Mr. CHURCHIT.L FAIT-IL L'AMERIQUE ET LA GUERRE L o A N D H 1 
PARTIE DU CABINET ' a presse turque -<r- DES PARTITIONS INEDITES DE 

BRITANNIQUE UNE CONSTATATION DE Mme. 1 BELLINI · d • 1 Londres, ~9 - On appnmd d .. jour • 
-0-- ROOSEVELT e ce 1uat1 Il naux de Bombay que GandlU. déclaré:: --<>--

Le journal suédois <Aftonbla.det> a Washingto.1, 28. - Mme Roosvelt, fem- Le ConArès a Je droit de savoir s'il peut c~- , . 't .ta!. 

Publié, dernièrement, une note biogra- me du Président de la République. de ~·- . --ne, •9 - "" compost eur 1 ien 
(Suite de la 2ème page) drre au peuple qu'à la fin de la Auerre F C'l d l'A d' · d'It 1· 

Il LA BO URSEi 
\ 11k11ra ~9 Seprerubn• l!l39 

. • l'Inde Jouira de sa liberté t · é · · Il t h é l'A -~ém' Phique sur le ministre de la marine bri- retour d'une tournée de conférence 1 rancesco 1 ea, e ca c!Jlle a.ie 

ta · Mr w· st Oh 'Chili On y dans le< Etats du Suù, de'clare avoir été neutres, tout près du théatre <les eve- . . · es arnv ici. es c arg par cnu ie 
nmque · m on m · - Il a mvité les hommes d'Etat britanni- dètabli r l'authenticité et d'effectuer le 

mentionne aussi, entre autres, le rôle impressionée par l'indifférenc" du pu- nements, mais bien d'autres pays loin· . ab 1 , . . , ques a andonner leur attitude imp6 - cl 1 
funeste que Mr. Churchill a i'oué du - blic ame'n'c"'n à l'égard des problèmes tains s'empresser de part1c1per effecti- ·- · · 1 assement de que ques autographes de Dette lUJ'Que I et Il au comp. 

.,.... r1w1ste et à entamer une nouvelle ère pour . . · 
r:rnt la guerre Mondiale. Ce fut lui, en europèens. Personne, dit-elle, ne veut vement il la défense de l'existence des t , 1 compos>tions du célèbre compositeur du 

Ltq. 

l\l.2ïû 

· • ] d peuples de leur indépendance et de la ous c,eux qw ~ sont trouvés sous la do • XIXe siècle Vincenzo Bellini, de Catani<t 
effet qui avait suggéré et prepare a entendre parler e guerre. , . . mmation impériale. 

{ttEQUES 

fameuse expédition anglaise contre les •. liberté et du bonheur de l'humamte. jusqu'ici inédits. 11 s'agit notamment de 5 
Détroits, aventure qui grâce à Ja défen- La crise est bien grande car, à me - symphonies t de nombreuses paa:es de 

Cbuuge Fei·nw1ur" 

L'OPINION DES PERSONNALITES 1 te Il to d l UN DEMENTI musique sacrée pour hautbois et instru • Londrea 
se énergique des artilleurs turcs coûtai POLITIQUES EN VUE sure que e mps passe, e e ~ a Lo d New-York 

1 Steninc 
100 Dilla.ni 
100 France 
100 u.r.. 

;; 24 
130.3-1 ïii 

2.9775 
à la flotte anglaise 5 navires de ligne. conscience humaine et donne des sou- n res, •9 - Le ministère des lnfor- ments à cordes.Les :intéressantes part:ilt:ions 

L d J'arti 1 •' t ce New York, 28. - Le « Progresso ita- cis et des angoisses toui'ours plus mations dément la nouvelle qu'il ava!t qui ont été découvertes récemment "" • Pan. 
'auteur e c e se onne que 1 • . bl' d · te · de / Milll!l . Mr Ch h'Jl M o-n"'lcricano < pu 1e es m rviews grands. Mais il est une consolation et 

1
do. nnée le matin et suivant laquelle des a· ront publiées précisément par l'Académie 

soit justement a . ure 1 que r. d' t 1 P és'd t d la Genève 
. . . • · 1 d son 1rec eur avec e r 1 en e un point de sécurité immuable en tout v1ons allemands aur!llent tenté un raid sur d'Italie à l'occasion des célébrations si -

Chamberlam ait confie leportefeuil_e e Cbambre Bankhead, le chef de la ma- ' / Amater:dam 
100 F. aW-
100 Fl.orin.e 

29.li::>ïJ 
o~.tibïo 

la marine, d'autant plus que la situa- . t' ceci : le droit ne peut être vaincu, pour- l'Ecosse. ciliennes. "·-''-
JOTI e Je député Rayburn, le sénateur • • tt li · 1 • d • ' ..., . .,.. 

tion sur mer n'est nullement aussi s1m- I . in- vu qu on sa e e reso ument a sa e- BnaellM 
100 Rei,ch91nerk 

100 ~ .. 
100~ 

100 Levu 

ple pour l'Angleterre qu'el~e le fut il y Cormeil et ~·autr~s parle~entai~es fense. Et nul doute que cette défense 

a 25 ans. Faisant allusion à l'accident fluents. Apres avoir affirme que eemnbarou: ne soit, au besoin, portée jusqu'à ses T. [,"~ Bankasi· 
veau proi'et de neutralité sans d .. 

survenu au nonuebot cAthenia>, seul é- ermeres limites . 
..--. go sera approuvé à une majorité d'une -----

vènement d'importance au commence- trentaine de voix au Sénat et un nom- DES « ICONOCLASTES •· 
cernent de la guerre sur mer, l'auteur bre de voix supérieur à la chambre, ils -<>-
de l'article est d'avis que ce fut uni - se sont tous accordés à déclarer que On mande du quartier ~néral Alle-
quement grâce au reservoir inépuisab- le Congréa s'emploiera de tous ses pou- mand : • . . 
le, en hommes et matériel, des Etats- voirs à tenir les Etats Unis à l'écart , Le 18 septembre, on a arreté trois 
Unis que les alliés auraient gagné la d'une nouvelle guerre. 1 Polonais qui tentaient de s'approch:r 
guerre à la dernière minute. Sans ce Tous ont déclaré également que la d'une façon suspecte de l'image sacree 
secours les puissances centrales avec politique du Duce, avant et après l'ex- r de la très Sainte Vierge de Tchensto .• ' 
l'aide des bulgares et de la vaillante ar- plosion des hostilités a été très appré- chovo. En les fouillant, on les trouvait 
mée Ottomane auraient été vainqueurs. ciée aux Etats-Unis et ont exprimé le porteurs d'une somme de 3000 Zlotys, 
malgré tout. On a donc l'impression. voeu que l'Italie puisse maintenir son ainsi que ~e matéria~x incend.iair~s. 
que la tâche principale du nouveau mi- attitude actuelle de façon à ce que son Interroges, les trois Polonais depo -
nistre consiste dans ses efforts en vue influence en faveur de la paix puisse saient unanimément qu'ils avaient re -
d'assurer la collaboration des Etats • effets. Cette çu l'argent des mains d'un homme qui continuer à exercer ses 
Unis avec les alliés plutôt que de pré- parlait anglais et qui s'était mis en re-politique a accru les sympathies de l'A-
parer des opérations militaires propre- lations avec eux par l'intermédiaire mérique pour l'Italie. 
ment dites. d'un interprète. Ils auraient reçu la 

L'lRLANDE ET L'ANGLETERRE somme sus-indiquée comme acompte 
--o- d'un montant plus important, qui leur LE SPORT ET LA FINANCg 
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Un dépôt minimum da 50 livrM da petits comptes-courants 
droit de participation aux tiragH.En déposant votre argent à la T. 
t~ Bankasi, non seulement vous économisez, mais vous tentez é­
galement votre chance. 

Rome, 28. - D'après une statistique 
concernant les dépenses du public ita­
lien pour les spectacles sportifs, il ré­
sulte que les matchs de foot ball sont 
ceux qui ont rencontré la plus de fa. 
veur. Sur un tâtai de recettes de 36. 
500.000 lires réalisé en 1938, les re-

Dublin, 28. - M. De Valera a fait était promis s'ils réussissaient à brûler 
d'importantes déclarations hier au parle - l'image sacrée. Cependant. jusqu'ici, ils J ____ _ 

ment de l'Etat libre. Il a souligné que grâ· n'avaient pas pu s'en approcher parce· 
ce à sa politique de neutralité, le gouver- qu'elle était toujours entourée de cro­

__ , .. ,___.,,.. 
_____ ....... _ 

cettes des matchs de foot bal s'élèvent 
à 26.900.000 lires, soit 73,7 'r du total. 
La deuxième place est occupée par les 
spectacles de boxe avec 2 millions de 
lires de recettes. 

REMERCIEMENTS AMERICAINS 
A L'ITALIE. 

Wa.shington, 28. - Le département 
de l'Etat communique que Je gouverne­
ment américain a donné des instruc -
tions à l'ambassade à Rome pour ex­
primer au gouvernement italien sa vi­
ve appréciation pour l'assistance que le 
navire Providencia donna aux quatre 
passagers yankees du motonavire nor­
végien Bonde coulé Je 19 septembre. 

ncment a pu éviter que l'Irlande soit ap· yants. 
pelée à payer son tribut de sang à la guer· 
re. Mais il ne peut éviter que le pays su-
bisse les rtpercuss1ons économiques des 

AU LIEU DE HAMBOURG, à 
TRIESTE .... 

hostilités. En effet, 50% des impor>tations -<>-
de l'Irlande proviennent d'Angleterre : cc Tri€ste, 29 - Les journaux annoncent 

b be é al t 01 d oc! ' t que le bateau pétrolier norvégien Strick • 
pays a sor g em n 90 10 es pr u1 s 

d l'i 1 d A d 1 1 · J.;ind, avec un chargeint.:nt de 13.000 ton -e r an e. cause c a guerre, a puls . ~ 

d oc! 
. d J" d ncs de pétrole destin~ a Hambourg, sur -sance e pr uction e in ustr1e nng -

laiS'e a baissé. La nécessité s'impose de pris par l'explosion des hostilités, durant 
. , le voyag\; d'Europe en Amérique est en· • 

crkr un organisme central qu1 aura pour . , ' . ' 
· · d d. · l' hl d l' ....: 't' tré en Méditerranée et s est rendu à Tne•· mission e 1nger ensem e e a1....·uV1 c: . 

te où fut débarqué \'(.' carburant Qlll t:r1 
~conomique et commc1'ciale des deux pays .. , l" d . . 

1
. 1 

. . utihSC" par in ustnc 1ta lmne. j 
L'orateur a fait allusion à la venue pro-

chaine en Irlande d'u~ haut commissai.- UN NOUVEAU= DU CONTE 
anglais qui aura précisément pour .mis GRANDE POUR L'AMERIQUE 
sion de présider à ces ~changes r~c1pro 
ques. 

* Dublin . .a:9 - Lt: ministre dt la coordi-

Gênes, 29 - Les services maritimes i 
taliens continuent à se dérouler avec la 
plus grande régularité sur toutes les li -

--------------~- ... _ .. _ ............ ...... 
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l>irfol, nation de la défense a déclaré qu'il faudra 
LA DEFENSE DE LA LETTONIE. lti Octubrf! gncs où l'on enregistre une affluence tou- 4'Al'lLHJhL1tl 

réduire les exportations d(: viand<· à desti-
Riga, 28. - La nouvelle loi lettonien- te particulière <le passager.. En vue cle 

nation d .. l' Angl<:t("rœ et le.: nombre des tê-
ne pour la défense nationale oblige tou- faire face aux demandes des passagers ,,., Carnlla. 'ialoni'I""· \ ' ,,ln<. Pin''"· I'atn., 

1 f d • . tes dt bétail <lans !'Eire si l'on veut obte- l'A é . C al 1 p cif' \ r>T.\ vm le "" rn 
tes es orces u pays a se mettre a pour m nque cntr e et e a ique 

1
, lkir Jj,1 bci>IH'- \',,., 1, T , 

tout moment au wrvice de l'Etat. nir un plus grand approvisionnement en Mfridional, la Société «Italie• effectuera -~llllA/.l' • 11 "to~re ' ' ' r" t 
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Théâtre 
de la Ville 
A partir du JO S~ptembre 

Section dramatique. TepebB§i 
ROMEO ET JULIETTE 

Sectjon de comédie, l11hklrl caddeai 

DEUX FOIS DEUX .... 
~-=---===--

L'A V ANCE JAPONAISE 

Tokio, 29 (A.A.J - Jusqu'à ee ma.tin 
l'armee japonaise de Hunan avao.t a -
vance sur un iront de 50 JuJ.ometi·es dt 

largeur Jusqu'à aô kl.lomet.res au nord 
de 'i'changtcba. Deux autres colonnes 
avaient attemt un point mtuè à ;$0 ki­
lomètres au sud du Ueuve, forte posi­
tion défensive chinoise. 

La viation japonaise continua aujour­
d· hw la pourswte des troupes chlnoi • 
ses en retraite au sud de Tcbangtcha. 

LA CHASSE AUX COMMUNISTES 
EN FRANCE 

MARTY A FU J 

Paria, 30 A.A.- Le. opérations de pol'· 
ce contre les commuruste contm.uent à 

Paris, à Marseille. à Toulon, à UwiUr -
que et à Lille. 

A Peria, on accomplttt une nouvelle per­
quisition à la rédaction du iournal l'cHu-
mamté> et au donuctle du député corn -

1 muntste Marty, qw se reflli18 en Russie. 

1 UNE TRJPLE EXPLOSION EN 

ANGLETERRE 
céréales. 1 sur cette ligne des voyages avec les tran- b11 rolc1de11('e err Italie 11.vec le lunwux l>«t~au de, ;"lcH'h tes lt .. li • ~l 

MESURE DE PRUDENCE * satlantique Conte Grande qui partira de / .foy 1 'fritRti"o pour les toures deotmauous 1Ju rn .. w1e. Londres, •9 - On apprend que l'acci 
Lond 0 1 Berlin, 29. - L'lrland~ ayant refusé de j • , d I Ch d f' d 't 1. dent survenu tuer dans une fabnque d'ex-

res. 29 - n annonœ que e ser- ' à l'' d D . ' Gênes le 17 octobre et de Barcelone le r9 Facilites e voyage sur es em e er e 1~tat1 a 18JI 
vice JOUma!ier des passagers entre l'An- recevoir, lnstar ~ autres om1n1ons, 1 • .._ plosûs a été provoqué non par Wl.e explo· 

gleterre et l'Irlande du Nord <era sus • un Haut Comm:ssaire. britannique on cher.! LA CONFE~U PANAMA Ill• l ll (71'10"1 DE i>U •: Slll le pan:uurs forJ'fl\ i:'ir" i '!ie' iln port de Ù«~'ar s1on, mais par trois explosions success.i.ves, 
pendu à partir de lundi. che à toum<T la d1fficuJ.té en donnent u LES ABSENTS ONT TOUJOURS 

1 

queu.rellt à la fro1111cn• et Il•· ra 1nrnl1ere au pon d Pm· dont une dans un dépôt de aynamite. 
--<>-- ne autre appellation du fonctionnaire. TORT 1 bar•1uen:e11t ." tous les pa"!al(<'I'!' qu• 1•mrepri•11dr•rns Pour si&naler Je danger aux ouvners on 

L'ESCORTE DU FUHRER ~ un >O)ilge il llller 1•t retour µar ll's 1J:111ucu11b ,J,, la . d ·~-·' d'al 
~ --<>- Uonp~111 ,. •A.DllJATICA•. 1a use u.••...-.. arme convenu pour 

Berlin, 29 - Un bataillon d'escorte spé- CONDAMNATION DE •ROUGES> Rome, 29 - L• cMessaggero• repro • Eli outre, elle ~it·lll dïrrstiiuei· ous,i <l"s bi>kts les mcursions aérielnes, ce qw a provoqu6 
cial du Führer a été constitué. Les effe> ESPAGNOLS duit une correspondance de Panama, sur ùii cr•~ J><•lll' Paris et Louùr••s. \' 1 \ l'HiSP, à cl• s p ! une pamque générale parmi la population. 
tifs en sont prélevés sur les éléments qw.~ -.r- la conférence panaméricaine. Il affirme t• ès ré uits. 
l'occasion de l'inspection sur le front 0 • Paris, •Q - Deux réfugiés spagnols

1 
que les Etats-Unis tendent à profiter des Agence Générale d'btar,[nil 

riental, lui ont servi d'escorte militaire. crouges• qui ont cambriolé l'appartement circonstances pour s'emparer des positions 
Robert Collège - High School 
ProfesS'èur An1t1ais pr~pare efflcaceme:lt 

, et énergiquement él~ves pour toutes les 
écoles an&laises et américaines. -

Le Führer a donné au nouveau batail • du député Mendes, membre de l'ancien1 commerciales de l'Europe, surtout de cel­
lon 'l<ln drapeau qui porte l'emblbne dulgouvememennt de Negrin ,ont été con .,1 Jes de l'Allemagne dans le continent a.1

1 
Führer sur les couleurs du Reich. 1 damnés à 4 ans de prison. méricai. 

arup h!.t•!e,,,1 :> 17, l '1 l \lum Hll1··. ":.tla111 

Téléphu11e 448ï7 -S-9, Aux bureaux de Y&y;JJ,;l'• \111 n T•I. hnl: .. " " 

~ra 1. 

Ecrire sous • Prof. An/li. > au Journal. 

- Si vous êtes sages, murmura-t-il ; tion de la compromettTe. gauche en avant. Marcovitch, lies bras le- voir Eclater. 
tout se pass.ra très bien. Rodolphe. il y - Absolument, répondit-elle. vés, tenta d'éviter le coup qui allait s'abat- Monty n" tarda pas à trouver des me· 

ri~................... . ............................................... !il 
' FEUILLETOX d1 • BEYOCf.U • N• ~l 1 

J LESLIE (lJARTERIS 

1 
Le Saint et !'Archiduc 

( GETAWAY l 

1 

a longtemps que je vous cherche. - Qu'êtes-vous venue faire ici ? in.sis- tre sur lui. Il se trompait. Le Saint avait nottes et des fers pour les chevilles. Il eut 
ts Templar. saisi le haut du veston et d'une seule se- vite fait d'immobiliser les policiers en les 

1 CHAPITRE XII - Demander des renseignements sur le cousse avait déchiré et arraché la manche. attachant finalement, par une dernière pai­
vol commis dans le tra:in. Vous pourrez Un second coup et la chemise céda. re de menottes, à un anneau fixé dans Je 

1 OU NINA WALDEN PARLE, peut être m'en donner, - Ça se dit costaud, ricana le Saint, mur. 
ET MONTY HAYWARD REGARDE - Certaim:ment. Vous aurez l'lustoire, et ça porte un gilet de flanelle. Rodolphe, très calme, fuma jU$QU'l 

Jk ••• 
7ruciuit de'!4/'ang/u1s pur E . .l/f( 111~!_-f}'J, f A LA FENETRE avec tous les détails ... un peu plus tard, La main de Simon avait déjà saisi, sous l'instant où il dut tendre les poignets. 

............ ...........,.. 
1111 •'•~.!J Un lourd silence suivit les paro1\:'s du/et si vous mt donner votre parole de de- l'aisselle, un mouchoir serré, gros comme - Où avez-vous l'intention die nous Cfll"' 

gard de Pat · Saint. meurer simple témoin de ce qui va se pas- les deux poings et maintenu en place par mener ? demanda-t-il au Saint. 
CHAPITRE X 1 - Bonsoir 1 murmura Simon. j Le policier debout près du bureau re- ser. une bande de tissu élastique. Un second - Au premier étage, répondit SimoO· 

Il adorait ces coups de théâtre, et il gardait la main sanglante de son camara-J - Bien sür, dit Nina, en souriant ; d'ail- paquet était fixé sous l'autre aisselle. Si-1 Nous y serons mieux pour causer. 
Simon tourna le bouton dt: Ja porte: prolongea pendant quelques secondes de et ne bougta~t pas. Il était devenu vio- leurs Je n'ai pas le choix. mon le prit aussi et renvoya Marcovitch, L'archiduc surpris, haussa les sourc;l: 

et poussa le battant du pied. l'attente angoissée de tous ceux dont le• let. Marcovitch essaya>t de se glisser à Simon lui fit un signe amical de la tête pâle de fureur. Il mania les deux mou- sans répondre, et le cortège se mit en rna.t 
Tous les occupants de la pièces regar· regards étaient dirigés vers son automati- J'Rbri du bureau. Rodolphe ne disait rien. et regarda la pendule. Elle marquait 7 heu- choirs serrés, et les bijoux bougèrent, à che. Patricia et Nina Walden allaient de· 

dèrent le nouveau venu. Ceux qui avai·mt que. _ Pat, murmura Simon, ramasse ce pa- res 20. Monty Wayward venait de pl\:.:n- l'intérieur, avec un bruit de verroterie re- vant, puis le Saint, à reculons, suivi de flO-
le dos tourné regardaient par-dessus leur Ce fut Patricia qui rompit le silence. mbellum et ôte-toi de ma ligne de tir. dre à Marcovitch un pistx>let et un poi- muée. j: dolphc et Marcovitcb. Monty Hayward 
épaule. Simon enregistra la scène d'un - Simon ! j EIJ~ obéit et vint se plaœr à sa gauche. gnard. Rodolphe avait un automatique - Eh bien, Rodolphe ? dit le Saint. feimait la marche. 
rapide coup d'oeil circulaire. - Oui, pl'tite fille, je suis là. li la prit aux ~paules et la serra un ;ns- plat, nickelé. Monty, les poches alourdies, Le prince le regarda sans colère. j Sur 1 pnlier du premier étage, SJ111°" 

Un ag,nt était debout près du bureau, Le policier qui tenait Pat lâcha le poi- tant contre lui, puis il se dégagea. vint se placer à droite du Saint. - Voulez-vous me permettre de vous ouvrit la porte du bureau du chef de 18 

au fond. Celu1 qui ava:t emmené Patri- gnet de la j.uni; femm et saisit son pis- - Marcovitch, dit-jl, ne bougez pas. Je - Marcovitch, dit Ternpler, vena par féliciter, murmum-t-il. j police. 
cia la tenait au poignet, d'une main . tolet dans l'étui fixé à son ceinturon. veux vous voir. Levez les bras. Plus haut ! ici,· cachottier. 1 - Non, pas encore. Tout à l'heure. - Par ici, dit·il. 

De l'autre, il frottait sa joue, après la Une détonation s1'che claqua. Le pisto- C'est mieux. Monty ramasse l'artillerie. Le Russe s'avança lentement. Tandis 11 se tourna vers Monty. Il entra Je dernier et ferma la porte. 
gifle que lui avait administrée Nina Wal - let tomba sur les dalles. L'agent regarda Nous surveillons ces messieurs. que Pat et Monty surveillaient les autres - Cherche des menottes, mon vieux, (A sVJV" 

1 

den. L'Américaine était debout prè' du d'un air hébété son bfas droit qui pen· Monty remit son automatique dans 53 pris,onniers, l'automatique du Saint était dit-il. Tu trouveras ça dans un tiroir. Six --,-------------~ 
policier Marcovitcb, un peu à l'écart, 1m- dait iner1L Un filet de sang coulait de poche et se rapprocha des Allemands. Le pointé vers Je visage de Mercovitcb. paires. Deux paires pour les poignets que 
mobile, regardait Simon sans compr,n- sa manche sur le dos de se main. Saint se tourna légèrem<-nt vers Nina. - Paus près J jeta Simon d'une voix tu passeras à Rodolphe et Marcovitch qui 
dre. L'archiduc, pâle, très calme, portait Du coin de !'oeil, le Saint vit apparai- _ J'ai entendu Rodolphe vous appeler sèche. devront marcher. Les quatre autres pour 
à ses lèvres son fume-cigarettes de 1a- tr< Monty sur le seuil de la porte du cou- Miss Walden, dit-il, et mentionner que L'homme obéit et s'arrêta devant Je les deux représentants de le Loi, dont nous 
de. loir vous étiez journaliste. Est-ce exact Saint. n'aurons pas besoin. Prends garde au ser-

Sahihi : G. PQ t r~ I 
l.Jniwnr Ne,riyRt MiidUriJ 

M.ZEKI ALBALA 

Iotanbul 
L~ joie jlh1mlna bruoquement le re· Il se retotrna vers ses prisonniers : Nina comprit qu'il n'avait pas l'inten· D'un Cette rapide, Simon lança sa main gl"Ot, ;J '5t si rouge que j'ai peur de le ~~:::i. .,. • Babel<. G•latft, St-PWte g.o-
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